Arbres!

for choir SAB a cappella

poem: Victor Hugo
music: Jean-Christophe Rosaz
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Arbres!

Chant de reconnaissance

"Arbres de la forét, vous connaissez mon dme!"
Victor Hugo

version SATB dédiée a Thérése Louvet

J =84 environ souplement comme le vent dans les branches

Victor Hugo (1802-1885),
Les contemplations,

« Aux arbres » XXIV.
(extrait)

Jean-Christophe Rosaz
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fil - trer les sour-ces vi - ves, Buis - sons que les oi-seaux pil - lent, jo-yeux con-vi - ves!
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4 Arbres!

Je sens quel - qu'un de grand qui m’é - cou-te et qui m’ai-me, qui m’é -cou-te et qui m’ai - me!
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+ imitations du bruit du vent dans les arbres [f] [ch] [ou]** + chants d'oiseaux ad lib.

*
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ot + ad lib. faire entendre des bribes du poeéme
~~ Divisi

ALK idem

idem

o1 * idem
* passer de la note tenue au bruit librement

** souffler avec les lévres formant un [ou]



